
Chapitre 32 : A la poursuite de la contebandière 

A Odessen, 

T le o se ait, d’u e aie it e  et blindée, des républicains se tapant au mur en poussant des cris 

effroyables ou murmurant des mots incompréhensibles. Comme si la folie les avait soudainement 

su e g s et ela le e dit ie  i o spe t. M e les gu isseu s Jedis ’a aie t pas ussi à les 
soigner. Bon sang ! Ou tait le Ba se ’thor ? Son aide aurait été le bienvenu concernant cet étrange 

mal, ayant été confronté à un cas similaire. 

D’auta t ue e ’ tait pas le seul p o l e auquel il était confronté. Ce fait ainsi que diverses 

attaques sur des convois républicains par des croiseurs impériaux et inversement, avaient animé des 

te sio s au sei  de l’Allia e. Malg  l’a o d pass  e t e l’Et a ge e  a e  l’i p at i e I i a, les 

récentes embuscades, pou  l’i sta t i e pli a le, o t o sid a le e t e e i  la situatio . Les 
di igea ts de l’Allia e o t ussi à al e , te po ai e e t, e p o l e ais il tait essai e de 
trouver une explication à cette énigme.  

N a oi s, il  a ait u  i di e. Les i ti es pa laie t sa s a t d’u e «elle » sans rien indiquer 

d’aut e ho is la ai te de so  etou . 
Il esta u  lo g o e t ai si, à o se e  les i ti es sa s ie  t ou e  d’aut e ue ette « elle ». 

E fi , u  ip ete tit de so  holo u i i ateu  u’il s’e p essa de po d e.  La silhouette de so  
amie ne tarda pas à se montrer, bras croisés, le visage semblant inquiet. 

 

Tyle : Bonjour maitre. Quelque chose ne va pas ? 

Quelya :Bonjour Tyle. En effet, ton message ’i ui te au plus haut poi t. Les symptômes me 

rappellent de bien mauvais souvenirs…. Peux-tu me proposer un visuel 

 

Sur ces paroles, le jeune jedi lui montra les soldats républicains se tournant la tête et ne cessant de 

répéter une « elle » avec une crainte manifeste. 

Quelya resta un moment immobile, silencieuse avant de se tourner vers son ami. 

 

Quelya : C’est ie  e ue je aig ais. Ce so t les s ptô es d’u e atta ue e tale de la Mai  de 
Stys 

Tyle : Tu en es sûre ? 

Quelya : Sûre. Et ’est e ui e t ou le. 
 

T le e put s’e p he  d’a oi  u e pe s e pou  Ludse . Il sa ait ue l’ lue de so  œu  a ait des 
liens de sang avec cette seigneur Sith. Aurait-elle basculé du mauvais côté ? Il avait du mal à y croire 

et espérait se tromper. 

 

Tyle : Es-tu sû e u’elle soit elle e t o te ? 

Quelya : Ce tai e. Je l’ai u de es p op es eu  uand elle a affronté plusieurs Jedis et Sith. Je crains 

que tu sois o lig  d’enquêter là-dessus. 

 

Le he alie  Jedi soupi a, s’atte da t à une tâche compliquée. 

 

Tyle : Si seule e t je sa ais où Ludse  tait pa tie e jou  là…. 
Quelya : Que t’a-t-elle dit concrètement ? 

Tyle : Elle ’a pa l  de sa sœu  et de uel ue hose ue les I p iau  lui o t p is. 

Quelya : Donc tu sais déjà où commencer. Essaye de sa oi  e ui est de e u de sa sœu  et tu 
trouveras peut être un indice sur ce qui se passe. 

Tyle : Bien, je te tiendrai au courant. 

 



Ils se salu e t d’u e i li aiso  de la t te a a t de o p e o ta t. Il réfléchit un instant avant que 

Mylia ’i te o pit sa ditatio . Elle avait décidé de le suivre malgré ses recommandations de 

rester au Temple.  

 

Mylia : Un problème, Maitre ? Vous semblez songeur. 

Tyle : Oui. J’a a e da s o  e u te ais pas da s u e di e tio  ue je souhaite. 
Mylia : Les Jedis doi e t a a t tout fai e p eu e de justi e et de eut alit . C’est e ue ous ’a ez 
dit. 

Tyle : Et ’est ai. Mais tu e as t s ite ue la p ati ue est t s diffi ile.  
 

Il alla vers un ordinateur et il se mit très vite à la recherche du dossier de son maitre concernant 

Ludsey pour voir ce que ce dernier avait rassemblé sur elle. Après de nombreux tri sur des sujets 

diverses, il trouva enfin le nom du fichier sous le nom « sang de vengeance ». 

Après lecture, il fut surpris de constater les liens de filiation entre la contrebandière et deux soldats 

de la République qui ont disparues peu de temps avant la guerre contre Revan.  Une certaine Silwin 

et Joltsyn. La première était sa mère. U  tit e d’a tualit  de p esse elatait la g ossesse d’u e ièce 

d’u  s ateu  à t eize a s et ui tudiait à l’a ad ie ilitai e tait u  i di e assez sig ifi atif a e  le 
o  des o e s ho is le g iteu . E suite, o  pou ait oi  u  e tai  sui i de la a i e d’u e 

soldat de la République et de Ludsey. Aussitôt, on pouvait voir une ressemblance assez évidente 

entre les deux, pouvant montrer un lien évident. 

 

Mylia : Co e t se fait il ue e s a dale ’a pas fait eau oup de uits, ait e ? 

Tyle : Il a très vite été étouffé. Les données le relatant ont été soigneusement effacées et e ’ tait 
pas essentiel à cette époque. Je suis surpris que mon maitre ait réussi à trouver des brides. 

 

La douleur de la perte de son maitre était encore présente. Il renvoyait encore cette image de la 

lame cuivrée le transperçant sous ses yeux malgré les années qui ont passé. Il ne guérira sans doute 

jamais mais il pouvait faire honneur à sa mémoire. 

 

Mylia : Elles se ressemblent énormément ! S’il ’  a ait pas les te e ts, je se ai i apa le de les 
distinguer 

Tyle : Le regard. Ils ne sont pas les mêmes. Ludsey a un regard beaucoup plus déterminé. 

Mylia : Comment vous savez ça ? 

Tyle : Je l’ai d jà e o t  a e  o  ait e 

 

Elle se tourna vers lui avec un sourire 

 

Mylia : Et ? 

Tyle : Et quoi ? 

Mylia : Rie  ie … 

 

Le jedi le regard avec un haussement de sourcil. A-t-elle des soupçons sur sa relation passée avec la 

contrebandière ? Sur son lien avec Sylwyn ? Il rangea toutes ces pensées dans un coin de sa tête et 

concentra son esprit sur sa tâche. 

Malheu euse e t, il e t ou ait ie  de ie  utile pou  lo alise  la o t e a di e ou sa sœu  
jumelle.  

Il se releva donc, ferma toutes les applications et reprit le bloc de donnés, en soupirant. 

 

Tyle : Ca e ’aide pas ça. 
Mylia : Vous cherchez la contrebandière ? 

 



Le t i’lek ega da sa jeu e app e tie ui a ait ie  û ie, a a t e pu attei d e le statut de 
chevalier et il en était bien fier. 

 

Tyle : En effet, Mylia. Tu as une piste ? 

Mylia : U e o aissa e ’a i di u  u’il a ait ape çu u e t i’lek correspondant au bloc de donnés 

effe tue  de o eu  alle s et etou s à Na  Shadaa. J’ig o e uelles so t les aiso s ais je pe se 
sa s doute à u  seau de e te d’a tefa ts. 
Tyle : Ou aut e hose. Ludse  ’a pas l’ha itude de fai e des t a sa tio s dans des endroits aussi 

f ue t s et o us ue Na  Shadaa. Pa  peu  d’ t e e o ue et i te pell e. J’ai u  au ais 
pressentiment. 

Mylia : Mais ’est ot e seule piste. 
Tyle : Malheu euse e t, tu as ie  aiso . Il a falloi  e p u te  u e a ette pou  s’y rendre. Vu 

l’i po ta e de la issio , je pe se u’o  au a au u  al à s’e  p o u e . 
 

Plus tard, 

 

Aux commandes du vaisseau, son apprentie à sa gauche, Tyle observait le couloir bleuté à cause de 

l’h pe espa e e  epe sa t à sa e o t e a e  Ludse  et, inévitablement, à son maitre décédé. Et la 

esse la e des o s e t e so  ait e et so  app e tie ’aidait pas à favoriser son deuil. 

 

Mylia : Vous faites encore cette tête ! 

 

Le chevalier interrompit sa méditation et regarda Mylia avec un haussement de sourcil de surprise. 

 

Tyle : Laquelle ? 

Mylia : Votre regard mélancolique. Vous le faites souvent quand on a un moment de calme  avant 

une mission. 

Tyle : Je e sa ais pas ue ’ tait si o a t. 
 

So  a ie e put s’e p he  de lui fai e u  sou i e ta ui  

 

Mylia : Vous pe sez à uel u’u  ? Vous sa ez… 

Tyle : L’a ou  ’est pas i te dit si elle e a pas à l’e o t e à os de oi s. 
Mylia : Ah ! Vous pe sez do  à uel u’u  ! C’est ette Ludse  ?  J’ai pu observer que  vous vous 

comportez bizarrement quand on pa le d’elle. 
 

Tyle marmonna un juron dans sa barbe. Son ancienne apprentie arrivait toujours à lui tirer les vers du 

nez.  

 

Mylia : Qu’est e ue ous a o ez ? 

Tyle : On arrive. 

 

En effet, la planète pègre se dessina devant eux. Depuis la fin de la forteresse stellaire par 

l’ t a g e, les fo es de )akel o t pe du de l’i flue e da s la pla te ie  u’il ga dait u e ai  
fe e. Et ette s it  s’est e fo e depuis la p ise de pou oi  de Va li . 
Un croiseur de la Flotte éternelle leur barrait le passage, menaçant de ses canons la navette les 

transportant. 

 

Mylia : On en reparlera, maitre. 

Tyle : Si tu veux. 

Voix mécanique : Na ette, euillez o u i ue  os odes d’ide tifi atio s. Da s le as o t ai e, 
vous seriez abattu 



 

Tyle leur communiqua le code u’ils a aie t ussi à ole  g â e à l’e pe tise des age ts i p iau  et 
l’ad esse de leu  ho ologue pu li ai . 
 

Tyle : Le moment de vérité. 

Mylia : Croisons les doigts ! 

 

De longues i utes pass e t a a t u’e fi , la oi  do a l’auto isatio  de passage, sous le 

soulagement des deux Jedis. 

 

U e fois le aisseau atte i, les deu  Jedis s’e p ess e t de so ti  de l’appa eil afi  de o e e  
leur quête. 

 

Les deux se rendirent au taxi où un cathar les attendit, semblant le regard nerveux. Il était dans une 

te ue d’e plo e de s u it , atti a t la u iosit  de T le. Se ait il u  e plo  d’u  o ple e où 
Ludsey va souvent ? Ou était ce autre chose ? 

Les deu  Jedis s’app o h e t de lui, e ui fait u’agg a e  sa e osit . E  effet, il a ait la ai  sur 

son pistolet blaster rangé à sa ceinture. 

 

Cathar : Le soleil brille 

Mylia : Quand la lune se couche 

 

A cette phrase, il se détendit 

 

Cathar : C’est ous. J’a ais peu  ue ça soit u  assassi  

Mylia : Tu as do  t ou  la o t e a di e u’o  he he. 
Cathar : E  effet, elle e d sou e t isite à ot e ase pou  fai e ses affai es et…Egale e t aut e 
chose. 

 

Il leur fit signe de tendre leurs oreilles 

 

Cathar : Elle rentre souvent dans le bureau de la patronne et reste un long moment avant de repartir. 

Mylia : As-tu u e id e de e u’elle fait ? 

Cathar : Des u eu s disa t ue le u eau o tie t di e s t so s et aussi… 

 

Il ’eut pas le te ps de o ti ue  u’u e t ei te i isi le lui p it  la go ge, l’ touffa t. Il s’ oula 
par terre, essayant de reprend e de l’ai  a a t u’u  a k se fit e te d e. La silhouette du cathar 

s’ croula par terre, mort, les yeux figés par la peur.  

Les jedis tournèrent la tête pour voir une silhouette de la même taille que Tyle,  semblant ressembler 

à une femme. Elle était vêtue d’u  a teau oi  où la apu he dissi ulait u  as ue g is te e.  Sur 

sa ceinture, un sabre laser était accroché, dévoilant une utilisatrice de la Force.  Peut être du côté 

o s u  d’ap s la fo e ag essi e de l’a e. 
L’i o ue leur fit une poussée de Force, les faisant tomber  et en profita pour  s’e fui  e s le 
parking des véhicules derrière. Elle prit un véhicule volant, nécessaire pour se déplacer dans 

l’i e se ille.  
Tyle se releva vite et alla à sa poursuite tandis que Mylia alla vers le cadavre du malheureux afin de 

sortir un bloc de données.  

Il pa i t à t ou e  u  aut e hi ule de ouleu  ouge et se it à la pou suite de l’assassi  
e o aissa le pa  la ouleu  jau e de l’e gi .  

La suspecte empruntait des voies où la circulation était dense, obligeant le jedi à être prudent dans 

ses a œu es, e da t la ou se pou suite diffi ile.  Heu euse e t, le hi ule u’il poursuivait 

dégageait de la fumée, comme touchée par un tir. 



Bie  u’il se de a dait la aiso , le t i’lek  e a ua pas cette opportunité et se lança donc à sa 

poursuite. 

Le hi ule atte it e  atast ophe da s u e zo e d’e t epôt, à en juger par les différents conteneurs 

entreposés, provoquant une certaine panique chez les travailleurs et passants. Quant à la 

conductrice, elle sauta juste avant le crash, atterrissant sans égratignure tandis que le véhicule 

explosa, consumant la voiture volante dans un énorme brasier. 

Puis elle observa les alentours pour voir un autre véhicule arrivé. Mais elle avait surtout son 

attention su  l’o igi e du ti  a a t tou h  so  t a spo t. 
Le jedi arriva au moment où des skytroopers apparurent, venant de nulle part  et atterrissant à droite 

de l’assassi , grâce à leurs jets- packs i t g s. L’i di idue stoppa les tirs de sa main droite avant de 

réunir les robots les uns aux autres en usant des deux mains.  

Par la suite, elle les pressa pour former une boule et la lança sur son poursuivant. Ce dernier dégaina 

et alluma son arme avant de couper la boule en deux avec fa ilit , e ougea t pas d’u  pouce 

tandis que les débris tombèrent sur les côtés, grésillant. 

Ensuite, avec sa lame de couleur verte claire, il se it da s u e positio  d’atta ue, alig a t ses pieds 
comme pour préparer un assaut. 

 

Tyle : Qui es tu, assassin ? 

Inconnu : Tu aimerais savoir, jeune Jedi. 

 

La voix était trafiquée,  la rendant méconnaissable pour être perceptible. Pourquoi autant de 

précaution ? A moins que Quelya ait raison et que le culte de la Main de Stys existe réellement et 

préparait quelque chose. Mais quoi ? Et Ludsey a-t-il un lien avec cette organisation ? 

 

Tyle : Que cachez vous pour prendre autant de  précautions ? 

 

L’i o u igola ta dis ue T le la toisa a e  d te i atio , l’esp it se p pa a t pou  le o at à 
venir. 

 

Inconnu : Ai-je vraiment le profil à répondre à tes questions, Jedi ? Vous êtes pareils !  Toujours à 

attendre une réponse. M e elles ue ous ’o tie d ez pas. 
Tyle : J’au ai essa . 
 

Bientôt, un autre véhicule se gara à côté de celui de Tyle. Son amie et ancienne apprentie ne tarda 

pas à le rejoindre, sa lame bleue ciel allumée fa e à l’assassi  st ieuse. 
 

Mylia : Vous a ez atti  l’atte tio  des he alie s do s a e  ot e petit feu d’a tifi e ! O  ’a pas 
beaucoup de temps avant leur arrivée, Tyle. 

 

L’assassin sortit son arme avec sa ai  gau he  et l’allu a, d oila t u e la e iolette.  
 

Inconnu : Je ne vais pas donc t ai e  pou  ’o upe  de os cas. 

 


